
                         Magma 
 

Il se réveilla,  
Toussa, éructa.  

 

La quinte le reprit,  
L’oppressa, l’étouffa.  
 

D’un coup, il fit sauter le chapeau 
Qu’il n’avait plus ôté 
Depuis des décennies. 
 

Il en sortit des pluies 
De feu, de cendres et de suies. 
 

Longtemps, il hoqueta, bava, 
Tira la langue, 
Tel un loup, 
A bout de vie exsangue. 
 

Pas de foule accourue, 
Peu de flashes, 
De rares paysans de la montagne à vaches.  

 

Alors, déçu, vexé, il referma la bouche, 
Fit taire son étuve,  
Puis il se rendormit, 
Avec ses rêves de Vésuve.  
 

                                    Pierre Coran 



                         Le vieux volcan 
 

C’était un vieux volcan 
Qui dormait depuis si longtemps 
Et ce matin, il n'a plus sommeil 
Il sort de sa torpeur  et soudain s‘éveille. 
 
 

La chaleur du magma le pousse 
Il éternue, il crache et tousse, 
Régurgitant ses cendres, ses fumeroles 
Et son nuage noir qui fait des cabrioles. 
  

Le ciel soudain devient silencieux 
Les tarmacs du vieux monde sont comme mort 
La panique, la consternation dans les aéroports 
Ce maudit volcan leur vole leur temps si précieux. 
  

Le volcan, ça le fait bien rire 
De voir tous ces pauvres humains 
Qui se croient maîtres des éléments, du destin. 
Il s’est bien amusé, il va se rendormir...  
 

Mais jusqu’à quand ? 
 

                                    Lutèce 
 



                                



                         


